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Cette moyenne d’un
attentat par mois que
Naciria enregistre depuis
l'année dernière, période
marquée par onze actes
terroriste, selon un relevé à
partir de la presse nationa-
le, s'est confirmée durant
l'année en cours. 

Déjà, durant l'année
2007, Naciria avait connu
sept attentats, un pic
jamais atteint depuis l'ap-
parition du terrorisme dans
le pays. Et depuis, ce
niveau d’escalade ne s'est
pas démenti.

Par rapport à l'en-
semble des communes
des wilayas de la Kabylie,
Naciria reste la seule sur
laquelle le terrorisme conti-
nue de s'acharner avec
une régularité quasi méca-
nique, avec une certaine
accentuation autour de la
localité de Bouassem qui a
connu, à elle seule, trois
attentat cette année dont
celui, raté, de mercredi
dernier. 

A l'heure actuelle,
Naciria est en train de dis-
tinguer comme une com-
mune à part dans l'agenda
d'Al-Qaïda au Maghreb,
tant elle est ciblée de
manière singulière par rap-
port aux autres régions où
sévissent encore des
groupes terroristes. 

A titre d'exemple, elle a
été l'unique commune au
niveau du territoire natio-
nale où un centre de vote a
été attaqué à la bombe
artisanale lors de la derniè-
re élection présidentielle,
alors qu'un autre engin a
été neutralisé à temps
dans un autre bureau de
vote. 

Elle est également la
seule où un attentat suici-
de a ciblé le siège d'une
sûreté de daïra de police
au niveau de toute la
Kabylie depuis que ce type
d'attentat a été adopté par
l'ex-GSPC. 

A titre de rappel, cet
attentat a fait quatre morts
parmi les policiers et bles-
sé huit autres ainsi que
seize civils dont cinq
femmes et un enfant de 10
ans parmi les habitants du
voisinage et les clients d'un
café. 

La façade du commis-
sariat de trois étages a été
totalement démolie alors
que des dégâts plus ou
moins importants avaient
touché les constructions
dans les alentours. 

Et comme pour se parti-
culariser coûte que coûte
par rapport aux groupes
terroristes sévissant dans
d'autres régions du pays,
ceux de Naciria, quand il
s'est agit de procéder à
des enlèvements de
citoyens pour rançonner
leur libération, n'ont pas
enlevé une victime comme
le font leurs compères
mais deux à la fois, et la
même nuit, au même
endroit lors du mois du
Ramadan de l'an dernier. 

A ce jour, Naciria se
révèle, en fait, indépen-
damment de la nature des
actes terroristes et des
dégâts enregistrés, comme
la commune la plus ciblée
à travers l'ensemble du ter-
ritoire national par la régu-
larité des attaques terro-
ristes qu'elle subies, à
intervalles plus rapprochés
que partout ailleurs. Cette

tendance très frappante a
été confirmée par une
source sécuritaire, citée
par notre confrère El-
Khabar dans son édition
d'hier, qui a révélé que pas
moins de dix-sept attentats
ont été déjoués le mois
d'août dernier, principale-
ment dans la région de
Naciria. Ils devaient cibler,
selon la même source, des

patrouilles des forces de
sécurité, tous corps
confondus. 

La proximité immédiate
du massif forestier de Sidi-
Ali-Bounab est pour beau-
coup par dans la détériora-
tion de la situation sécuri-
taire à Naciria et révèle
encore une fois l'extrême
vulnérabilité de cette com-
mune tant que ne sera pas

trouvé un moyen suffisam-
ment dissuasif d’empêcher
les groupes terroristes de
s'y fixer et continuer leurs
macabres actes criminels. 

Les ratissages répétitifs
de la région sont fructueux
à chaque passage en
termes de casemates
détruites, d'engins explo-
sifs neutralisés et, souvent,
de terroristes accrochés.

Ce qui laisse comprendre
que la concentration des
terroristes y est devenue
une réalité tangible. Mais
cette même présence,
entre deux ratissages,
montre qu'un contrôle
effectif de cette zone a
besoin de plus d'imagina-
tion pour une sécurisation
plus efficace. 

Mohamed Issami

Mercredi dernier, un groupe criminel d'Al-
Qaïda au Maghreb a tenté de commettre un
attentat contre le chef du détachement de la
garde communale d'un village relevant de la
commune de Naciria (Boumerdès) en actionnant
à distance, à son passage, un engin explosif qui
ne l'a pas atteint. Il s'agit du huitième attentat
depuis le début de l'année en cours dans la
même commune.

BÉCHAR

2 morts et 3 blessés dans l'explosion d'un obus

Deux personnes, un adoles-
cent, Layachi Haouari, 12 ans,
ainsi que son oncle, Layachi
Boufeldja, mécanicien de son
état, âgé de 30 ans, ont trouvé la
mort, lundi dernier vers midi,
dans l'explosion d'un obus
datant de l'époque coloniale. 

Trois autres personnes qui se
trouvaient sur les lieux ont été
blessées par les éclats. L'un
d'eux, grièvement atteint, se
trouve actuellement au service
de réanimation de l'hôpital de
Béchar tandis que les deux
autres ont pu regagner leurs

domicile après avoir reçu des
soins au niveau de la polycli-
nique de Tabelbala, a-t-on appris
de source proche des victimes.

La même source affirme
qu'un nomade de la région avait
ramené cet obus au mécanicien
pour lui demander de lui bricoler
une pièce de rechange pour sa
Land Rover en panne.

Ce dernier, qui se trouvait
dans son garage en compagnie

de son petit neveu et de
quelques amis, ignorait totale-
ment qu'il avait entre les mains
un aussi puissant projectile.

Il a mis l'engin dans un étau
et a commencé à l'ajuster à l'ai-
de d'un marteau tout en discu-
tant avec ses amis lorsque la
déflagration a retenti secouant
violemment le quartier dit Haï
Zaouïa. L'adolescent a été
déchiqueté sur le coup et son

oncle qui venait de se marier a
rendu l'âme au cours de son
évacuation vers l'hôpital
d'Abadla, situé à 300 km au nord
de Tabelbala.

Une enquête a été ouverte
par les éléments de la
Gendarmerie nationale pour élu-
cider toutes les causes de cet
accident qui a endeuillé toute la
daïra de Tabelbala. 

Lies Mourad

Les habitants de la petite et paisible daïra de Tabelbala,
située à 400 km au sud du chef-lieu de la wilaya de Béchar,
sont encore sous le choc.

Un groupe terroriste, composé de huit éléments, s’est
rendu armes et bagages aux services de sécurité au cou-
rant de la semaine dernière, a-t-on appris ce week-end de
sources sûres. D’après nos sources, les éléments de ce
groupe qui s’est rendu au niveau des frontières entre
Bouderbala dans la daïra de Lakhdaria et la wilaya de
Boumerdès, sur les monts de Bouzegza, étaient en
contact avec les services de sécurité par l’intermédiaire
de leurs familles respectives depuis près d’un mois.
Immédiatement après leur reddition, les huit terroristes

ont été conduits vers une caserne militaire de Boudouaou
avant de les transférer vers Alger. Quant à leur identité,
aucune information n’a filtré mais, nos sources parlent
d’éléments parmi les premiers qui avaient rejoint les
maquis terroristes au début des années 1990. 

Pour rappel, au niveau de la wilaya de Bouira, deux
autres campements de trévistes appartenant au GSPC
sont érigés et les pourparlers avec ces terroristes en vue
de leur reddition collective sont très avancés. 

Y. Y.

SITUATION SÉCURITAIRE À BOUMERDÈS

Le terrorisme s'acharne
sur Naciria

Les terroristes continuent de s’acharner sur les communes de la région.
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BOUIRA

Reddition de huit terroristes
près de Lakhdaria


